
Uneapplicationà
la rescoussedeslycéens

INNOVATION Lesélèves

de secondedevraient
disposerà l’automne
2023 d’un outil pour
se remettreà niveau
enmathset enfrançais

Et si l’intelligence artificielle per-
mettait d’aider leslycéensàrattra-

per leurs retardsenmathématiques
et en français?C’estunpeu lepari

fait parle ministère del’Éducation
nationale. Les 730000 élèvesde
seconde desvoies générale,tech-
nologique et professionnelle,et
les44 000professeurs concernés,
devraient disposer d’une applica-
tion de remiseàniveauinnovante à
l’automne 2023.Intéressant quand
on saitleslacunes relevées,chaque
année, lors du testdepositionne-

ment desjeunes audébut du lycée.
L’appel d’offres a été lancé en

2021.«L’idée estdepouvoirproposer,

grâceauxnouvellestechnologies,une
aidepersonnaliséeauxélèvespourles
ameneràprogresseretuneassistance
aux professeurspourqu’ils puissent
les accompagneraumieux», résume-

t-on rue deGrenelle. Un tandem a

remporté le marché. La start-up
EvidenceBsechargeradeconcevoir
un outil d’apprentissagenumérique
adaptatif, fondé sur l’intelligence
artificielle. Et son partenaire
Docaposte, une filiale de laPoste
qui gère le logiciel Pronote, connu

desparents, assurerasarobustesse
et lasécuritédesdonnées.

Ving mille exercices
Cette nouvelle application sera
notamment accessible sur smart-

phone ens’authentifiant par l’es-
pace numérique detravail. Les
lycéens, de leur propre chef ou à
la demandedeleur prof, pourront,
par exemple, réviser « lesfractions
et lesproportions »ou « l’espaceet
lagéométrie» enmaths ; « l’ortho-
graphe »ou « la production écrite »
en français. Vingt-quatre modules

entout, déclinant 20 000 exer-
cices, conçuspardeslaboratoires

de rechercheen sciences cogni-
tives en lien avecdesenseignants.

« L’idée n’estpas que les élèves
fassent 3 000exercices,assurele

PDG. Mais deproposer cequi cor-

respond le mieux à chacun,grâce
à septalgorithmes, pourdépasser
leurs blocages.»L’Institut natio-
nal de rechercheenscienceset
technologiesdunumérique (Inria)
a notamment conçuun logiciel
pours’ajusterà la « zoneproximale
de développement» dechacun. «Il
s’agit de proposer desexercices ni
trop difficiles pour nepas lesdécou-

rager, ni trop faciles pournepasles
ennuyer»,décrypte le cofondateur
d’EvidenceB.

Un suivi personnalisé
L’appli permettra aussidetravailler
enduo;depiocher dansunebiblio-
thèque de300 vidéosrevenant sur
des notions clés;et departiciper à
desatelierss’appuyantsurunequin-

zaine d’associations.« Celogicielne

remplacerapaslesprofesseurs,pré-

cise bienleministère. Mais il aidera
ceuxqui le souhaitentàidentifier les
besoinsdeleursélèvesetàsuivreleurs

apprentissages.» Les enseignants

y trouveront eneffet un tableau
de bord indiquant où ensont les
lycéenset surquoi ils bloquent. Un
appui pourassurerun accompagne-

ment personnalisé,notamment des
enfantsensituation dehandicap,au
seindeclasseshétérogènes.Et pré-

voir éventuellement desexercices
adaptéspour tel ou telgroupe.

La start-up,multiprimée depuis
sacréation en 2017,aun peumoins

d’un anpour concevoir ce nouvel
outil d’apprentissage high-tech.
Tester son prototype auprèsd’un
certain nombred’élèves et d’en-
seignants. Lui trouverun nom. Et
espérerensuitequeleslycéensetles
professeurs s’enemparent. g
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permettrontdepersonnaliser
lesexercicesproposés

àchaqueélève
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